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LA BIBLIOTHÈQUE D’INCONSCIENT ET CULTURE

La collection Inconscient et culture fondée par René Kaës et Didier
Anzieu en 1972 a publié plus de cinquante ouvrages au cours de ces
quarante dernières années. Plusieurs d’entre eux ou certains chapitres de
ces ouvrages sont devenus des textes de références pour des générations
de lecteurs : étudiants, praticiens, chercheurs, enseignants. Tous sont
confrontés à penser comment se nouent l’inconscient et la culture, et plus
précisément comment s’articulent – ou ne produisent pas – ces liaisons
complexes et conflictuelles entre les exigences du sujet, celles des liens
intersubjectifs et celles de la culture. Ces textes ont ainsi contribué à
former un patrimoine éditorial précieux dans un temps de notre histoire
où il importe une fois encore de penser ces liaisons et leurs achoppements.

La « Bibliothèque d’Inconscient et Culture » rassemble sur un même
thème des chapitres notables déjà publiés dans plusieurs ouvrages de la
collection, mais chaque ouvrage s’ouvre aussi à des apports plus récents.
Il met ainsi l’ancien et le nouveau en perspective pour maintenir l’actualité
des recherches sur une question significative.

René Kaës

27 février 2012
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INTRODUCTION

EN CE DÉBUT du XXIe siècle, nos connaissances sur le bébé se sont
considérablement affinées. Cet ouvrage participe à ce mouvement en

mettant au centre de sa réflexion la vie psychique du bébé, son émergence
et sa construction. Pendant longtemps cette perspective était difficilement
audible, un bébé ne pouvait pas comprendre ce qui se passait. Maintenant
ses compétences sont mieux connues, mais il s’agit ici d’envisager la
spécificité de sa vie psychique, de ses pensées, de son inconscient, de son
histoire et de ses liens. Le bébé est un sujet, il construit ses expériences, il
se représente le monde, se l’approprie et prend place au sein des relations
qui se tissent autour de lui. Le bébé a une vie psychique. Comment cette
perspective est-elle devenue possible ?

Trois raisons peuvent être ici invoquées.
La psychanalyse, au-delà des critiques qui lui sont faites, n’a cessé

de s’approfondir et d’étendre son champ dans des domaines cliniques
qui lui étaient initialement peu familiers. Or avec le bébé, le terrain a
été depuis plusieurs décennies ouvert par de nombreux pionniers comme
Klein, Winnicott, Bick ou Dolto pour ne citer que les plus connus. De
nouvelles générations de cliniciens se sont ensuite mises à travailler
dans les maternités, dans les services de procréation médicale assistée,
dans les consultations de gynécologues, de généticiens, en crèche, en
pouponnière, dans les lieux d’accueil, les centres maternels, les centres
d’action médico-sociale précoce, les centres de protection maternelle et
infantile, etc. La clinique psychanalytique s’est mise à l’épreuve d’une
pratique peu codifiée, de souffrances souvent peu audibles où gravitent
familles, parents, et divers professionnels autour du bébé. On ne sera pas
étonné que surgisse ainsi un renouvellement dans ce contexte de la pensée
et de la pratique analytique, voire de sa méthode.

La société évolue, la représentation de l’enfant a changé et celle du
bébé prend de plus en plus consistance. Représentations savantes ou

D
un

od
–

To
ut

e
re

pr
od

uc
tio

n
no

n
au

to
ri

sé
e

es
tu

n
dé

lit
.



2 INTRODUCTION

croyances populaires, les enjeux autour de la conception, de l’enfantement
ou des pratiques de maternage ont pendant des siècles maintenu un
voile sur la place spécifique que pouvait jouer sur cette scène le bébé.
L’impact de la mortalité infantile comme les questions d’héritage allait
dans le même sens, ignorer sa place. Depuis quelques années, nous
assistons au contraire, particulièrement dans les pays occidentaux, à
l’émergence de la « valeur » bébé. Bien précieux pour les parents, être
sur lequel de nombreux espoirs sont fondés, sa « Majesté le bébé » est
entrée en force dans les représentations collectives. L’affirmation des
droits de l’homme commence à se décliner tout spécifiquement du côté de
l’enfance, la bioéthique s’intéresse aux enjeux de la conception tandis que
se font jour de nouvelles configurations dans la parentalité. De nouvelles
représentations du bébé sont en train de se mettre en place.

La psychologie développementale a connu récemment un essor excep-
tionnel. L’utilisation de nouvelles méthodologies a permis, tel le micro-
scope en son temps, de mettre en lumière le continent peu visible des
interactions précoces. Avec la génétique et les découvertes sur le cerveau,
ces connaissances se développent, se précisent, le bébé s’individualise
avec la mise en évidence de la spécificité de son fonctionnement. Nul
doute, tous ces travaux sont en train de révolutionner nos connaissances.

Pour toutes ces raisons, le bébé ne peut plus être approché à l’aide
des « lunettes » construites pour les enfants ou les adultes. Il a sa
propre place dans nos savoirs et nos pratiques, même si cette part du
« bébé reconstruit » sera toujours présente et inéluctable. La pratique
psychanalytique a permis d’approcher très directement ses expériences,
sa souffrance, ses problèmes, les propres paramètres de sa vie psychique
comme sujet.

Cet ouvrage est issu de trois livres1 qui ont marqué le développement
des idées ces dix dernières années. Il fait ainsi le point sur des recherches
que nous continuons les uns et les autres à mettre en œuvre au sein par
exemple de la Waimh francophone2.

Les auteurs ici rassemblés ont tous une pratique directe avec les bébés.
Ils interrogent l’émergence et la construction des expériences de ce sujet
infans, non encore doté des codes langagiers qui lui permettraient de
penser ses expériences grâce au langage verbal.

1. Il s’agit de : Boubli M., Konicheckis A. (eds) (2002), Clinique psychanalytique de la
sensorialité, Paris, Dunod ; Mellier D. (ed.) (2002b), Vie émotionnelle et souffrance du
bébé. Paris, Dunod, nouvelle présentation 2005 ; Ciccone A., Mellier D. (eds.) (2007),
Le bébé et le temps, Paris, Dunod. Deux textes sont originaux, ceux de D. Houzel et de
S. Missonnier.
2. http://psynem.org/



INTRODUCTION 3

Chaque partie met ainsi l’accent sur un mode d’être qui lui est tout
particulièrement spécifique. La sensorialité, les émotions, le rythme et
l’attention structurent ses expériences. Ces éléments psychiques prennent
une place centrale pour le tout petit dans la mesure même où il a à penser
ce qui lui arrive, ses propres expériences, dans un rapport très étroit avec
l’autre. La subjectivation de ses expériences passe par l’intersubjectivité.
Le « format » de ces expériences demeurera présent aux autres âges de la
vie, mais souvent sous une autre forme, « réinterprétée ».

L’émergence de la vie psychique du bébé, son affirmation, passe par
les enjeux de la transmission psychique entre les générations, ceux de sa
croissance somatique comme ceux des expériences qu’il tisse et qui le
fonde comme sujet dans ses rencontres avec sa mère bien sûr, mais aussi
son père, sa famille, sa fratrie, la communauté ou le groupe qui le porte,
l’institution qui parfois l’accueille.

Au-delà de ces avancées, nous devons être attentifs aux questions que
nous pose le bébé. Le formidable engouement autour de lui n’est pas
sans risque sur la possibilité même de repérer ses besoins, ses désirs ou
son individuation. Valeur refuge, valeur même marchande, le bébé peut
devenir l’objet de toutes les tentations. Objet d’étude, rien ne garantit qu’il
puisse bénéficier de l’avancée des connaissances. Penser sa vie psychique
s’impose, penser sa place de sujet devient une position éthique, c’est le
seul garant pour éviter ces écueils.

Juste retour des choses, la pratique avec les sujets dans leur période
bébé peut devenir alors une source non négligeable de compréhension
des processus de subjectivation aux autres âges de la vie et des méthodes
cliniques qui conditionnent la pratique. L’étude de la vie psychique du
bébé participe au renouvellement de nos connaissances sur l’appareil
psychique, son fonctionnement individuel et groupal, sa construction et
les vicissitudes des voies psychopathologiques.

Cet ouvrage s’adresse aux psychanalystes, aux psychologues, aux
thérapeutes et à tous les professionnels qui veulent actualiser leurs
connaissances sur le bébé, son développement et ses troubles, la réalité
profondément intersubjective de sa vie psychique. Il pourra intéresser
tous ceux qui essaient de comprendre comment la souffrance peut à tout
âge rencontrer la présence vivante, comme les affres, des expériences
précoces du tout début de la vie.

Denis Mellier, Albert Ciccone,
Alberto Konicheckis, Sylvain Missonnier
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PARTIE 1

DE LA SENSORIALITÉ
AU SENS




